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Joseph Marty – 24 avril 2011 – Parc Ducup  

Pâques (A) Mt 28, 1-10 

 

Le Ressuscité ouvre les portes de la mort  

 
« Jésus le Crucifié n’est pas ici. Il est ressuscité ! » 
C’est l’Ange du Seigneur qui annonce cette nouvelle à Marie-Madeleine et à l’autre 

Marie, devant le tombeau de Jésus. 

C’est l’heure où commence le premier jour de la semaine, notre dimanche, à la nuit 

tombée car, pour les Juifs, la journée débute avec le silence de la nuit. Souvenez-vous 

de la création du monde dans la Genèse : « Il y eut un soir, il y eut un matin, premier 

jour. » 

C’est donc de nuit que les femmes font leur visite au tombeau de Jésus. C’est dans la 

nuit du cœur et de l’esprit que l’on rencontre la mort et entre en deuil.  

Mais, voilà qu’avant toute parole un grand tremblement secoue la terre. Une manière 

pour saint Matthieu de dire qu’un nouveau monde surgit et que l’ancien s’écroule 

faisant s’effondrer nos murailles intérieures et les pierres tombales qui nous enferment 

dans la tristesse et la mort. 

Dans la nuit qui précède l’aurore de la Résurrection, un grand frisson d’enfantement 

traverse la terre et les cœurs. 

Et la lumière de la Parole de Dieu, source de vie, descend du ciel comme un éclair 

pour déchirer l’obscurité. L’Ange, messager de la Parole, est en vêtement blanc 

comme la neige. 

Il roule la pierre du tombeau et s’assied dessus. Une manière simple mais éloquente 

d’asseoir la victoire du Vivant sur les forces du mal qui endeuillent nos vies. 

Dieu ouvre le tombeau comme il avait déjà ouvert le chaos d’avant la création puis la 

Mer Rouge de la première Pâque avec Moïse. 

Les portes de la Mort et des Enfers de l’humanité sont ouvertes. La vie est libérée des 

prisons de la mort, de la haine, de la peur.  

« Le Crucifié n’est pas ici. Il est ressuscité. Soyez sans crainte ! 

Vite, allez dire à ses disciples qu’il est ressuscité » dit l’Ange aux femmes. 

Et les femmes courent l’annoncer. Ce sont les premières à proclamer la résurrection 

de Jésus à Pierre et aux autres. Oui, elles sont les premières évangélisatrices, premiers 

témoins de l’ouverture du tombeau et de l’éclat de vie qui chasse la nuit du désespoir. 

Merci à nos sœurs d’humanité d’oser traverser la nuit et les larmes pour recueillir la 

naissance de la vie. 

Tremblantes et joyeuses elles courent. Elles sont nos modèles pour annoncer la 

résurrection qui toujours fait trembler et vibrer de joie. 

Et dans cette course, Jésus vient à leur rencontre et leur dit : « Je vous salue ! » 

C’est en allant annoncer que Jésus a vaincu la mort, qu’Il nous rejoint et nous dit : 

« Soyez sans crainte. »  

Les portes de la mort sont ouvertes et la vie en jaillit pour tous.  

Alors, laissons nos cœurs s’ouvrir à la joie du don de la vie ressuscitée. 


